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                                               EDITO 
 
 
L’ART CONTEMPORAIN 
 
L'on est en droit de s'étonner que tant de personnes, présumées intelligentes, montrent leur 
prétendue admiration pour  l'art contemporain alors que pour la plupart des oeuvres sont 
des non-œuvres souvent obscènes ou dégoûtantes : l’un des « chefs-d'œuvre » mondiaux de 
ce non-art est un urinoir. A la colère des visiteurs, le château de Versailles lui consacre ces 
temps-ci de l’espace et de l’argent.  
 



L'une des explications de cet attrait, en particulier celui des milliardaires, pour l'art 
contemporain se situe  dans l'effet de mode ; c'est aussi  un signal envoyé à la presse pour 
montrer qu'on est du même monde. Pour les milliardaires et le développement de leurs 
affaires, il est extrêmement important d'envoyer ce signal. 
 
Une dame, ancienne associée de Monsieur Jean-Marie Messier, lequel  avait eu les avatars 
que l'on connaît, vient d’intégrer une société de fusions-acquisitions dénommée : «ODDO et 
CIE ». 
 
La presse détaille  avec  gourmandise  son curriculum vitae. 
 
Elle est  Franco-Marocaine ce qui est excellent dans une société que l'on veut métisser par 
force  et elle fréquente le club «Le Siècle » qui est  réputé proche des sociétés secrètes. 
 
Tout baigne donc pour elle.  
 
Pour enfoncer le clou, la dite  presse ajoute qu’elle est « fan » d'art contemporain : voilà un 
visa de plus sur son « passeport » !   
 
M.P. 
_____________________________________________________________ 
 
 
                            DU NEUF ET DU DEJA VU 
 
 
UNE PLANETE EN PLUS 
 
Une des  stratégies des écolos en folie est de répandre la terreur sur les populations par 
divers moyens. L’un des moyens bien connus pour passer le message est de montrer à la 
télévision et dans les journaux des terres absolument désertiques avec un enfant affamé. 
Dans le journal « direct  matin » nous avons lu récemment un texte relevant d’une autre 
stratégie. Il cite un rapport du fonds mondial pour la nature (WWW) intitulé « planète 
vivante » et rendu récemment public à Paris. Des calculs savants prétendent déterminer 
l'empreinte écologique des personnes et aussi des nations comme par exemple la France. 
Tous ces calculs sont faux puisqu'ils présupposent que la création ne nous offrirait pas les 
ressources nécessaires pour se développer alors que les ressources nécessaires existent bien 
évidemment, compte tenu aussi des progrès des techniques  et, devons-nous ajouter, si les 
écolos ne tuent pas le développement pour s'enrichir personnellement sur la bête !   
 
Dans le journal, le coup de massue arrive sans tarder ; la supposée empreinte écologique est 
très supérieure en France et ailleurs à la surface du territoire. Il en résulte que dès  2030, 
une  deuxième planète sera nécessaire pour satisfaire les besoins humains si rien n'est 
entrepris !! 
 



 
-------------------------------------------------------------------------------------------------- 
 
                                  COURRIER DES LECTEURS 
 
(Nous publions des lettres telles qu’elles nous parviennent ; il est rare que nous les 
commentions, même quand nous ne partageons pas les points de vue exprimé. A chacun de 
juger) 
 
DE LA PART DE CLAUDE GUILLEMAIN 
 
Tout simplement: la microfinance repose sur un effort préalable d'épargne de la part de 
l'emprunteur et de ses cautions. 
 
La micro finance repose sur deux piliers: l'épargne et le crédit. C'est un système endogène. 
Le micro crédit, lui, comme son nom l'indique, est un système inflationniste risqué, teinté de 
solidarisme pour intéresser les donateurs, et fonctionne de façon exogène. 
 
Cette épargne préalable est minime, mais doit exister afin que l'emprunteur démontre ainsi 
au prêteur qu'il croit en son projet et qu'il est prêt à engager son propre argent dans le 
projet. 
 
Bien sûr, tout cela est symbolique et repose sur les cautions. Mais c'est la base du système 
mutualiste, qui est un système capitaliste, puisqu'il développe les notions d'épargne et 
d'investissement, et solidaire, puisqu'il engage la responsabilité et l'épargne de 
l'emprunteur et de ses cautions.  
 
CG 
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                                                     LE FLASH 
  

(A diffuser largement) 
 
 
LUNDI 10 NOVEMBRE 2008  
 
LA PRISON-MANIA 
 
De nouveau, de multiples drames se produisent dans les prisons : successivement, plusieurs 
prisonniers ont été tués par leurs camarades de cellules et les gardiens de prison n'en 
peuvent plus. Selon l’usage dans la République Sarkozienne, la garde des sceaux est venue 
s’attendrir sur la calamité et promettre de faire le nécessaire, pour passer rapidement à 
autre chose. 
 
On énonce aisément les causes du drame : surpopulation permanente, bâtiments vétustes, 
règne des caïds,  propagation de la criminalité en particulier chez les jeunes délinquants, 
viols et terreur. Mais ce ne sont que les causes  secondes. La cause primordiale est que les 
hommes politiques du plus haut niveau depuis des décennies prétendent s'occuper de 
problèmes qui ne devraient pas les concerner comme l'économie ou la culture, sans 
s’attacher à l’essentiel  comme la justice ou la défense. 
 
Dans cette situation revient en boucle l'idée incroyable de bâtir davantage de prisons ; c’est 
la fausse bonne idée. Les   délais seraient interminables et rien ne serait résolu. Les coûts 
seraient tels, même avec l’intervention du privé, qu’ils aggraveraient « l'effet de ruine » 
avec en conséquence de nouveaux prisonniers. Certes, il faut au moins remplacer les 
prisons existantes par des prisons modernes.  
 
Ceci étant dit, il est urgent  de s’interroger sur ce que ferait  un pouvoir de droite si, après 
des décennies de socialisme aggravé par le sarkozysme, la France finissait enfin par 
bénéficier d’un tel pouvoir. 
 
Il est évident qu'un tel pouvoir devrait réfléchir aux fondamentaux. 
 



La proportion d’étrangers dans les prisons est stupéfiante : 60 % environ.  Cela met en 
cause au premier chef  l’immigration débridée que nous connaissons. Honte à ceux qui ont 
laissé faire, organisé, voire promu ce qui est néfaste à la fois pour le pays d’accueil et pour 
les populations concernées. Bien entendu, logeant d’une façon indigne ces populations, les 
jetant au chômage et laissant des zones de non-droit s’installer ces politiques du sommet ont 
rempli par voie de conséquence les prisons. Le reflux bien organisé, calmement et 
dignement résolverait d'une très large façon le problème des prisons, ainsi d'ailleurs que 
bien d'autres problèmes de la société française. 
 
Le bracelet électronique a fait largement ses preuves dans beaucoup de pays et la France 
affiche un retard considérable. Un usage bien organisé du bracelet  permettrait non 
seulement d'alléger d'une manière  considérable le problème des prisons mais aussi de 
préparer la reconversion de beaucoup de prisonniers qui sans cela et après leur libération 
sont lâchés dans la rue sans préparation et finalement son conduits à récidiver. 
 
Parmi les prisonniers plus de 30 % sont innocents puisque simplement présumés coupables 
et enfermés parfois pendant que les juges partent en vacances ! Ils se trouvent dans des 
 maisons d'arrêt  qui sont précisément les prisons les plus surpeuplées et les plus 
dangereuses. Les jeunes qui sont présumés avoir commis leur première infraction vivent à 
six dans quelques mètres carrés avec des caïds qui les pourrissent aussitôt, quand ce n'est 
pas pire. Les prisons françaises fabriquent ainsi de  futurs prisonniers ! 
 
La destruction programmée et voulue de la famille a joué aussi un rôle majeur dans la 
délinquance. Il est frappant de constater que les « familles » monoparentales connaissent 
bien davantage de délinquants que les familles unies. La formidable propagande pour la 
destruction de la famille unie et durable fait ainsi partie des problèmes.  
 
Le désastre toléré et voulu de la prétendue éducation prétendue nationale mérite une 
mention. Les illettrés qu’elle fabrique avec régularité n’ont souvent pas d’autres moyens de 
s’exprimer que de casser et d’agresser. 
 
Les spécialistes se souviennent qu'il y a quelques années un Amiral  avait pensé qu'on 
pouvait aider les jeunes, coupables d'une première faute, à se reclasser à leur sortie de 
prison, ce qui leur évitait de tomber sous la coupe des mafieux. L'association créée à cet 
effet avait obtenu de bons résultats en remettant ces jeunes debout grâce à une rude 
discipline militaire et une formation adaptée. Cette organisation unique au monde avait 
prouvé que, même dans la déroute actuelle et avec les pouvoirs publics tels qu'ils sont, des 
initiatives privées pouvaient créer des issues aux situations les plus dégradées. Pour des 
raisons obscures, dont l’antimilitarisme n’était pas absent, et malgré l'accord à l'époque de 
l'administration pénitentiaire le système a été arrêté. 
 
Une avancée rapide dans ces diverses voies et d’autres à imaginer permettrait à la justice  
d’être rendue avec sérénité et les coupables pourraient être punis avec  la sévérité 
nécessaire, mais dans des conditions humaines leur ouvrant la chance de se racheter quand 
c’est possible. 
 



La condition évidemment est de bénéficier d'un  pouvoir de droite. Ce n’est pas le cas, le 
pouvoir actuel continuant seulement, comme n’importe quel pouvoir socialiste, à  gémir sur 
le désastre des prisons puis, après promesses ou emplâtre, courir créer d’autres calamités.  
 
Michel de Poncins 
____________________________________________________________  
 
              Pour vous inscrire, inscrire un ami ou vous désinscrire 
     
                     micheldeponcins@orange.fr
 
------------------------------------------------------------------------------------------- 
___ 
___________ 

REMARQUE IMPORTANTE 
 
Il y a des problèmes dans la diffusion des flashs. Certains destinataires ne les reçoivent pas. 
 
Il est conseillé d’indiquer aux personnes qui ne les reçoivent pas de les consulter : 
 
 

Sur TOCQUEVILLE MAGAZINE 
 
 

http://libeco.net/ 
 

ou sur LE PILORI 
 

http://www.midiassurancesconseils.com/Lepilorigeneral.htm
 
 

 
 
 

LE  PROCHAIN DINER-DEBAT DE RADIO-SILENCE 
 (http://www.radio-silence.org) 

 Jeudi 27 nov. 2008 à 19 h.30  

 avec M. Henri de Saint-Bon : 

"CATHOLIQUE/MUSULMAN: JE TE CONNAIS - MOI NON PLUS" 

mailto:micheldeponcins@orange.fr
http://libeco.net/
http://www.midiassurancesconseils.com/Lepilorigeneral.htm
http://www.radio-silence.org/


L'orateur, catholique pratiquant, s'est intéressé dans sa vie familiale et professionnelle à 
l'Islam et a pu analyser ses doctrines. Il a écrit un livre de référence sur ce sujet 
fondamental pour chacun d'entre nous. 

Lieu: Restaurant LE GRENADIER, gare d'Austerlitz, 75013 Paris. 

Le restaurant se trouve au-dessus de la brasserie de la gare. Parkings gare. 

Envoyez s.v.p. dès maintenant votre chèque de 27 €/place (étudiants et chômeurs 22 €) à: 

LA VOIX DU SILENCE, 5 rue Dufrenoy, 75116 Paris (radio-silence@wanadoo.fr) 
 
  ----------------------------------------------------------------------------------------------- 
 
                                                 CITATIONS 
 
LIAUTEY (Dans une lettre de Madagascar à sa sœur) 
 
«Tu vas me faire un cadeau…je viens de trouver, dans Shelley, un vers dont je veux faire 
ma devise : (The soul’s joy lies in doing ou  la joie de l’âme est dans l’action). Fais le moi 
graver en cachet sur une bague et envoie-le moi »  
 
 
VINCENT BENARD (Chercheur à l’Institut Molinari) 
 
« Nicola Sarkozy propose ni plus ni moins que de développer en France les mécanismes qui 
ont entraîné le déclenchement de la crise du subprime outre-atlantique » 
 
---------------------------------------------------------------------------------------------------- 
 

REVUE DE PRESSE 
 
LA REINE D’Espagne   
 
Nous nous enfonçons tous et dans le monde entier dans un vrai marécage nauséabond et 
l'élection américaine ne fait qu’étendre  le marécage. Mais dans la nausée générale, il y a 
tout de même de bonnes nouvelles. 
 
C'est ainsi que la reine d'Espagne fait actuellement parler d'elle. Dans un livre qui lui est 
consacré, « La reine de très près », elle rejette complètement l'utilisation du terme 
« mariage » pour les couples homosexuels, lesquels ont vu leur union ainsi que leur droit à  
l'adoption légalisée en Espagne en juin 2005. Bien entendu cela déclenche la colère du lobby  
homosexuel qui a demandé le retrait du livre à cause de « déclarations vexatoires» de la 
Reine. 



 
A remarquer aussi que le parti populaire conservateur d'opposition qui pourtant est 
probablement d'accord avec la reine dit que l'institution royale ne doit pas parler. L'on 
peut lui répondre : si le Roi n'a pas le droit de parler à quoi sert-il ? 
 
Ces déclarations intempestives sont tout à fait remarquables car on ne peut pas ne pas 
penser que c'est d'accord avec le monarque que la Reine a pris ainsi la parole et c'est à 
mettre au compte des bonnes nouvelles  
 
UNE STRATEGIE CONTRE LES ISLAMISTES 
 
La Grande-Bretagne a un secrétaire d'État à l'intérieur qui est une femme du nom de 
Jacqui Smith. Elle vient de rencontrer  Alliot-Marie et a déclaré : « le radicalisme islamiste 
reste un sujet de préoccupation majeure. Il fait peser chez nous  comme en France une  
menace sérieuse et durable. Au-delà des actions ponctuelles pour déjouer les projets 
terroristes, il est  indispensable de développer en commun une stratégie de prévention à 
long terme. 
 
C'est encore une bonne nouvelle. Cela montre que la Grande-Bretagne qui a longtemps 
cajolé ses « potes » commence à se réveiller. 
 
___________________________________________________________________ 
 

LES BREVES 
 
 
SUEDE ET IMMIGRATION 
 
Jusqu'ici les pays scandinaves ne sont pas tellement envahis par une immigration 
indésirable, car, il faut dire, le climat n'est guère attirant pour les immigrés venant en 
particulier d'Afrique ; en outre, il n'y a pas d’entrées faciles  pour les boat-people. Il existe 
cependant quelques problèmes et les Suédois sont de plus en plus hostiles à l'immigration. 
Les pourcentages sont encore faibles : en 2005 il y avait 3,8 % de Suédois ayant une attitude 
« extrêmement négative » face à la diversité culturelle. Le pourcentage est passé à 5,7 % en 
2008.  
 
Le parti « SD » qui est le plus énergiquement en faveur de  l'identité suédoise a désormais le 
soutien de plus de 4,5 % des Suédois 
 
FONCTIONNAIRES ELUS 
 
Selon l’association « Contribuables associés » plus de 50 % des députés et sénateurs 
seraient fonctionnaires. Restant dans leur corps d’origine ils bénéficient d’avancements 



automatiques et de droits à la retraite s’ajoutant à ce qu’ils trouvent au parlement et 
correspondant parfois à des fonctions qu’ils n’ont pas remplis. 
 
La nuisance est totale, le penchant naturel de ces gens étant de développer les activités 
publiques qui leur rapportent tant. 
 
L’Ump avait placé  dans ses projets celui  d’exiger qu’un parlementaire démissionne de la 
fonction publique après son élection. 
 
Frank Gillard, député de l’Eure, a déposé un projet de loi dans ce sens. Parions que ses 
camarades vont le retenir par la manche. 
 
En Grande Bretagne, la démission doit intervenir, mais avant même que le candidat ne se 
présente à l’élection.  
 
LA DECENTRALISATION 
 
Nous avons dit et nous répétons que la décentralisation a été une catastrophe pour les 
dépenses publiques car les collectivités locales ont fait exploser leurs dépenses. 
 
Voici les chiffres relevés dans le Cri des  contribuables sur l'évolution des chiffres entre 
2004 et 2007. 
 
En 2004 : collectivités locales 168,1 milliards ; sécurité sociale 346,8 milliards ; Etat de 288,4 
milliards 
 
En 2005 : collectivités locales 176,5 milliards ; sécurité sociale 363,7 milliards ; Etat de 194,2 
milliards. 
 
En 2006  : collectivités locales 187,5 milliards ; sécurité sociale 389,2 milliards ; Etat de 
272,8 milliards 
 
En 2007 : collectivités locales 208,5 milliards ; sécurité sociale 406,9 milliards ; Etat de 270,6 
milliards. 
 
Ajoutons que les 6 000 aides  publiques aux entreprises coûtent 57 milliards ce qui est un 
comble. 
 
LE MONDIALISME EN MARCHE 
 
Il est absolument nécessaire de distinguer la mondialisation qui est la diffusion des échanges 
mondiaux avec le mondialisme qui est la prise du pouvoir mondial par le petit groupe de 
fonctionnaires qui manipulent les organisations internationales. Nous avons souvent 
remarqué que le mondialisme est le contraire de la mondialisation ; 
 



Monsieur Dominique Strauss-Kahn, le directeur général du FMI, ayant quand  même le 
temps de remplir  ses fonctions malgré les galipettes auxquels il se livre, vient de proposer à 
l'occasion de la crise financière la mise en place d'un plan de gouvernance mondiale. 
 
C'est la dictature mondialiste en marche. 
 
LE GASPILLAGE DE LA CARTE VITALE 
 
Le pouvoir s'est vanté à plusieurs reprises des économies que permettrait de réaliser le 
développement de la carte vitale. C'est un mensonge de plus. La carte vitale a certainement 
économisé des feuilles de sécurité sociale mais l'on n'a pas entendu dire qu'elle ait permis 
d'économiser du personnel. 
 
Mais comme il y avait des fraudes, le pouvoir a imaginé la  carte vitale 2 qui serait dotée 
d'une photo. La Cour des Comptes critique les multiples dérapages du lancement de cette 
carte vitale 2. Sur les 3 millions d'assurés invités à envoyer une photo, 30 % n'ont pas 
répondu et beaucoup des photos ne sont pas utilisables. 
 
La conclusion est inévitable : la prétendue assurance-maladie est nationalisée et le résultat 
est des pertes abyssales. Si chacun était libre de choisir son assureur ce serait les assureurs 
eux-mêmes qui feraient la police. 
 
 
____________________________________________________________ 
 

DOCUMENTS 
 
(Nous publions les documents tels que nous les recevons ; ils n’engagent que la 
responsabilité de leurs auteurs) 

 
DICTATURE DE L’IGNORANCE ET IMPUISSANCE DE LA PRETENTION 
 
 
Fort heureusement, la « crise » remet les idées en ordre et les hommes en place. Elle aura 
révélé les incompétences, les irresponsabilités, les corruptions, les complicités, les privilèges, 
les spoliations. 

C’est ce qu’a fort bien illustré le discours du Président prononcé à Annecy. « La crise aura 
mis fin à l’idéologie de la dictature des marchés et de l’impuissance publique ». Cette 
profession de foi traduit à la fois l’ignorance et la prétention des chefs d’Etat, et 
particulièrement du nôtre. Je suis donc heureux que l’on en finisse avec ces élucubrations. 
Puisse en effet la crise mettre fin à la dictature de l’ignorance et à l’impuissance de la 
prétention ! 
 



Tout d’abord,  je ne vois pas en quoi l’idéologie de la dictature des marchés serait 
aujourd’hui dominante. Bien entendu, la crise a permis aux vrais coupables de mettre en 
accusation, pêle-mêle, Reagan, Thatcher, Friedman, Hayek, les économistes de Chicago, les 
financiers de Wall Street.  
 
Ecoutons Michel Rocard :  

"Friedman a créé cette crise ! Il est mort, et vraiment, c'est dommage. Je le verrais bien 
être traduit devant la Cour pénale internationale pour crimes contre l'humanité. Avec son 
idée que le fonctionnement des marchés est parfait, il a laissé toute l'avidité, la voracité 
humaine s'exprimer librement." 

Il est établi que la crise n’a pas pour origine le marché mais bien la politique monétaire de 
la FED, et surtout les manœuvres politiques du parti démocrate qui a inventé les crédits 
hypothécaires à discrimination positive : priorité aux minorités insolvables grâce à 
l’intervention de Fannie et Freddy, ces braves agences garanties par l’État fédéral (et créées 
dans la ligne du New Deal, réanimées pour raison électorale par Bill Clinton). Elles ont bien 
renvoyé l’ascenseur en devenant les fidèles soutiens des démocrates, arrosant copieusement 
les gens du Congrès (Obama en tête). Voilà sans doute où étaient l’avidité et la voracité. 
 
Mais on ignore sans doute cela en hauts lieux élyséens. Monsieur Guaino ne le savait pas 
quand il a fait le brouillon du discours d’Annecy.  On ne sait pas non plus que tous les 
déséquilibres imputés au marché sont les sous-produits des interventions étatiques. Il n’y 
aurait pas à subir les crises pétrolières  s’il n’y avait pas l’OPEP.  Il n’y aurait pas de 
paradis fiscaux s’il n’y avait pas d’enfers fiscaux. Il n’y aurait pas de panne du crédit si 
l’épargne n’était pas matraquée. Il y aurait création d’emplois si la liberté du contrat de 
travail n’était pas entravée. Il y aurait des retraites confortables si l’on acceptait la 
capitalisation. Il n’y aurait pas de violences ni de carences scolaires si on en finissait avec le 
monopole de l’Education Nationale et des syndicats d’enseignants. Peut-on l’ignorer ? 
 
Quel est le terrorisme intellectuel qui s’est installé chez nous depuis un demi-siècle au moins 
? De quoi nous parle-t-on chaque jour, sinon de Grenelle, de développement durable, de 
droit au logement, de fonds souverains, de dumping social ? L’idéologie dominante est-elle 
celle de Friedman, ou celle de Keynes, du New Deal, d’Al Gore et de Marx relooké ? 
 
Non seulement le Président ignore, ou feint d’ignorer, ce qui se passe réellement sur la 
terre, mais il ignore, ou feint d’ignorer, ce que dans le passé l’humanité a dû au marché. 
Bien avant qu’Adam Smith ait expliqué ce qui faisait la richesse des nations, depuis des 
siècles, au milieu des guerres qui étaient toujours liées au pouvoir des rois et seigneurs et 
ruinaient le bon peuple, les hommes avaient compris que leur progrès était dans l’échange, 
dans le service mutuel. Ils avaient perfectionné les systèmes de contrat, les monnaies, les 
instruments de crédit, les marchands avaient organisé le commerce mondial. Le marché, 
c’est la liberté de choix, c’est la compréhension entre les peuples. 
 
Tout l’inverse du recours à la contrainte, raison d’être de la société politique. Quand on 
nous annonce le « retour du politique », on doit traduire : retour du nationalisme, retour 
des conflits, choc des civilisations, et pour la vie quotidienne moins de pouvoir d’achat, 



moins de choix, plus d’impôts, plus de réglementation,  plus de police fiscale (car la police 
qui protège contre les criminels est en panne). 
 
Il est vrai que ces considérations vulgaires ne sont pas à la mesure d’un personnage 
universel et intemporel. Le président a la prétention de refonder le capitalisme, de 
reconstruire le système monétaire et financier international, de doter la mondialisation des 
institutions dont elle a besoin. Il doit s’empresser pour accomplir cette immense mission : 
George BUSH ne pourra faire partie de son équipe, et OBAMA va certainement  vouloir 
prendre la commande des sommets mondiaux. En janvier prochain, Vaclav KLAUS sera 
président de l’Union Européenne, avec des vues totalement opposées. Qu’à cela ne tienne : 
Nicolas SARKOZY déclare au Parlement Européen qu’il pourrait bien prolonger son 
mandat, il aurait en charge la direction d’un gouvernement économique européen – qui 
n’existe pas dans la constitution de l’Europe (au demeurant non approuvée actuellement) et 
dont personne ne veut. 
 
Je ne vois pas pourquoi les réalités se plieraient aux désirs d’un homme politique, si génial 
soit-il. Certes la France est le pays des 18 brumaire et des 2 décembre. Mais nous ne 
sommes déjà plus en France. Nous sommes dans une communauté mondiale, et la puissance 
de l’Elysée, en revanche, s’arrête aux frontières de la République Française.  
 
A la différence de 1791 et la suite, nous ne pouvons prétendre exporter dans le monde entier 
des valeurs qui apparaissent aux yeux des autres comme des contre-valeurs. La prétention 
de changer le monde est cette « présomption fatale » qu’ HAYEK dénonçait naguère. La 
prétention est de plus ridicule quand elle se double d’impuissance. 
 
Voilà tout ce que la crise devrait apprendre aux Français, et aux autres : oui, on doit 
rompre avec l’ignorance et la prétention pour retrouver le bon sens, la compréhension et 
l’humilité. 
 
Jacques Garello 
 
Le 27 octobre 2008 
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